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Amtlicher Teil — Partie oflicielle

LA PROVIDENCE. Compagnie anonyme d'assnrances snr la vi«,
ä Paris.

Le mandat gönöral et le domicile juridique de notre compagnie pour la
Suisse sont transförös ä M. Louis Genton, 15, Prö-du-Marcbö, ä Lausanne,
en8uite de la dömission de M. Jean Boillot-Robert, ä Neuchätel.

Paris, le 14 döcembre 1899.

(D. 128) Le directeur general: H. Beuzom.

LA PBOVIDBNOB
Compagnie anonyme d'a-surances contre les accidents,

ä Paris.
Le mandat gönöral et le domici'e juridique de notre compagnie pour la

Suisse sont transförös ä M. Louis Genton, 15, Prö-dn-Marchö, ä Lausanne,
ensuite de la dömission de M. Jean boillot-Robert, ä Neuchälel.

Paris, le 14 döcembre 1899.

(D. 129) Le directeur general: H. Benzon.

Hifldelsrcgister. - Registre dn commerce. - Registro di commercio.

I. Hauptregister — I. Registre principal - I. Registro principale
Ben — Berne — Beria

Bureau Langnau (.Bezirk SignauJ.
1899.15. Dezember. Unter der Firma Paol Griitter, Droguist, in Langnau,

betreibt Paul Wilhelm Giütter, von Roggwyl, in Langnau eine Droguerie und
Kolonialwarenbandluug.

Bureau Laufen.
13. Dezember. Die Aktiengesellschaft unter der Firma Laufen-

thaler Portland-Cementfabrik in Zwingen, mit Sitz in Zwingen bei Laufen
(S. H. A. B. Nr. 236 vom 18. August 1x98, pag. 987) erteilt ihrem
Buchhalter Joseph Wirz, von Sololhurn, in Zwingen, Einzelpirokura.

Bureau Wangen.
14. Dezember. Die von der Firma E. Wüthrich & C'8 in Herzogen-

buchsee (S. H. A. B. Nr. 304 vom 9. Dezember 1897) an Jakob Bär-Frauenfelder

in Herzogenbucbsee erteilte Prokura ist infolge Austritts aus dem
Geschäfte erloschen.

Schwyz — Scbwyz — Svitto
1899. 14. Dezember. Die Genossenschaft unter der Firma

Sparkassa in Arth, in Arth (S. H. A. B. Nr 37 vom 17. März 1888, pag. 282) hat,
an Stelle des verstorbenen Vicepräsidenten, Kassiers und Geschäftsführers P. A.
Rickenbsch, zum nunmehrigen Vicepräsidenten des Vorstandes, Kassier und
Geschäftsführer erwählt Pius Rickenbach, Gemeindeseckelmeister, von und in
Arlh. Der Präsident Dr. M. Kamer, sowie der Vicepräsident führen jeder
einzeln die rechtsverbindliche Unterschrift namens der Genossenschaft.

Granbünden — Grlsons — Grigioal
1899. 14. Dezember. Die Firma Simon Tanner in Samaden (S. H. A. B.

1883, pag. 623) ändert dieselbe ab in Simon Tanner, Graphische Anstalt,
und hat zugleich in St Moritz eine Zweigniederlassung errichtet, zu deren
Vertretung nur der Firmainhaber berechtigt ist

14. Dezember. Die Firma Alfons Hauser-Hemmi in Cbur (S. H. A. B.
1892, pag. 1068, und 1896, pag. 1077) ist infolge Ablebens des Inhabers
erloschen.

Inhaberin der Firma Wwe Alfons Hauser-Hemmi in Chur ist Marie Hauser-
Hemmi, von Richtersweil. wohnhaft in Chur. Diese Firma hat das Geschäft
der erloschenen Firma (Alfons Hauser-Hemmi» mit Aktiva und Passiva unterm
1. Dezember 1899 übernommen. Natur des Geschäftes: Käsehandlung und
Comestibles. Gechäftslokal: Obere Gasse 195. Die Firma erteilt Prokura an
Emil Hauser, von Richtersweil, in Chur.

Avfii — Argoile — Argovia
Beiirk Aarau

1899. £ Dezember. Die Kollektivgesellschaft unter der Firma
Hartmans & Schürch in Aarau (S. H. A. B. 1892, pag. 1097) hat sich aufgelöst
Die Firma ist nach beendeter Liquidation erloschen.

13. Dezember. Inhaber der Firma Rud. Hartmann in Aarau ist Rudolf
Hartmann, von Ebnat, in Aarau. Natur des Geschäftes: Agentur und
Kommission.

13. Dezember. Die Genossenschaft unter der Firma Ersparnisskasse

Erlinsbach, in Erlinsbach (S. H. A. B. 1887, pag. 756), hat ihre Direk¬

tion wie folgt bestellt: Präsident ist Fritz Roth, von und in Erlinsbach;
Vicepräsident ist Johann Jakob Schmid, von und in Erlinsbach; Beisitzer sind
Hermann Schmid, Postbote, von und in Erlinsbach; Jakob Wehrli, Mechaniker,
von Küttigen, in Erlinsbach, und Gottlieb Schmid, Mechaniker, von und in
Erlinsbach. Verwalter an Stelle des verstorbenen G. Lüthi ist Heinrich Roth,
Gemeindeammann, von und in Erlinsbach. Derselbe führt einzeln die
rechtsverbindliche Unterschrift.

Tessla — Tessia — lielae
Ufficio di Lugano.

1899. 14 dicembre. La societä in nome collettivo A. M. Cerri e C., in
Melide (F. u. s. di c. del 18 maggio 1895, n° 132, pag. 557, e 1° settembre
1896, n° 244, pag. 1003), ö sciolta; la liquidazione essendo terminate, la ditta
ö cancellata.

Waadt — Vaad — Vaad
Bureau de Cossonay.

1899. 15 döcembre. La raison Louis Clavel, öpicerie, mercerie, tabacs et
cotoo, ä Bettens, inscrite au registre du commerce le 3 avril 1883 (F. o. s.
du c. dn 2 juin 1883, page 648), est radiöe ensuite de cessation de
commerce et de renonciation du-titulaire.

15 döcembre. Marc Moret, de Clarmont, domicilii ä Pampigny, fait ins-
crire qu'il est le chef de la raison Marc Morel, ä Pampigny. Genre de
commerce: Laiterie, beurre, fromages et porcs.

Bureau de Moudon.
14 döcembre. La raison Marios Braillard, ä Moudon (F. o. s. du c.

du 4 mars 1892, page 206), est radiöe ensuite de renonciation.
14 döcembre. La raison E. Panchaud, ä Moudon (F. o. s. du c. du

22 janvier 1883, page 41), est radiöe ensuite de döcös dn titulaire survenn
le 22 juillet 1899.

La maison est continuöe, dös cette date, avec reprise de l'actif et du
passif, sous la raison Vv* E. Panchaud, ä Moudon, par la veuve du döfunt,
Fanny Panchaud, nöe Bocion, de Poliez-le-Grand, domiciliöe ä Moudon. Genre
de,commerce: Denröes coloniales, öpicerie, droguerie, vins, liqueurs, fourni-
tun® pour fromageries et graines fourragöres.

Bureau de Vevey.
14 döcembre. Le chef de la maison Ernest Hirschmann, ä Montreux,

est Ernest fils de Christian Kirschmann, de Oberstein (Grand-Duchö d'Olden-
bourg, Allemagne), domicilii ä Montreux. Geore.de commerce: Articles en
pierres et bijouterie. Magasin: Grand'rue, 24, ä Montreux.

14 döcembre. Le chef de la maison A. Straehl, ä Vevey, est Jean-
Alfred fils de Jean Straehl, de Chessel, domiciliö ä Vevey, Quartier du Pont
Genre de commerce: Boulangerie, patisserie, farines et sons. Magasin: Quartier
du Pont, ä Vevey.

Genf —Genöve — Ginevra
1899. 13 döcembre. La raison Jn Passaquin, entrepreneur en bätiments,

aux Eaux-Vives (F. o. s. du c. du 16 avril 1895, n° 102, page 432), est radiöe
ensuite de renonciation du titulaire.

13 döcembre. Sui'vant actes reo 's par M8 Albert-Henri Gampert, notaire,
ä Genöve, les 25 novembre et 4 döcembre 1899, et sous la döoomination de
Sociale anonyme des ancieos ateliers Boorgeaox et Delamnre, il a ötö
cröö une sociötö anonyme dont le siöge est au Quai de St-Jean (Petit-
Saconnex) et qui a pour but d'exploiler une fabriqae de vis, filiöres, fournitures
pour ölectricitö, velocipedes et petite möcanique et de repreudre la suite des
affaires de la maison J. Delamure et C° (sociötö en. commandite, inscrite, la-
quelle continue jusqu'a nouvel ordre pour si liquidation). Les Statuts de la
sociötö portent la date du 25 novembre 1899. La duröe de la sociötö n'est
pas limitöe. Le capital social est fixe ä cent trente mille francs (fr. 130,000),
divisö en 260 actions de fr. 500 chacune. Les actions sont au porteur. Les
publications de la sociötö serout faites par des avis insörös dans la feuille
des avis officiels du canton de Genö • e et dans un autre journal du cantou.
La sociötö est administröe par un conseil d'administration, composö de 3 ä
5 membres. Le conseil d'administration peut nommer un ou plusieurs ad-
ministrateurs dölöguös ou un ou plusieurs directeurs pris parmi ses membres
ou en dehors du conseil; il determine les pouvoirs et la competence de la
direction ou des administrateurs dölöguös et pourra notamment donner aux
directeurs la signature sociale, avec le pouvoir de signer seuls ou collective-
ment avec un administrateur. La sociötö est valablement reprösentöe et
engagöe vis-ä-vis des tiers par la signature de deux administrateurs signant
collectivemeDt. Pour une premiöre pöriode de trois ans, le conseil
d'administration se compose de Edouard Des Gouttes, Georges Lachenmeyer et
Paul Galopin. tous trois ä Genöve. Diuis sa söance du'4 döcembre 1899, le
conseil d'administration a appelö aux fonctions de directeur-technique, James
Delamure, et de directeur-commercial Fröderic Sonderburg, et leur a dounö
pouvoir de signer collectivement pour la sociötö.

14 döcembre. La raison E. Pinohart, öditeur d'estampes, illustrations
et reproductions, ä St-Jean, Petit-Saconnex (F. o. s. du c. du 2t octobre 1897,
n° 271, page 1112), est radiöe ensuite de remise d'ötablissement ä dater dn
1er juillet 1899.

14 döcembre. La raison Vve L. Massit, restaurant, ä l'enseigne (Taverne
anglaise», ä Genöve (F. o. s. du c. du 15 avril 1896, n° 107, page 410), est
radiöe ensuite de renonciation de la titulaire

14 döcembre. La sociötö en nom collectif S. Delamnre et Als, fabrique
de vis et filiöres, au Creux de St-Jean (Petit-Saconnex), dont l'entröe en
liquidation a ötö publiöe dans la F. o. s. du c. du 18 fövrier 1898, n° 49, page
199, est radiöe ensuite de clöture de sa liquidation.
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Marken. — Marques.
«4 - - -

Elntragnngen. — Enregistrements.
lf#ill,674. — 14 döcembre 1899, 8 h. a.

Maurice Blum, fabricant,
Chaux-de-Fonds (Suisse).

Montre«, parties de moutre«, £tui« et learn eraballages.

\F.R.
If* 11,675. — 13 döcembre 1899, 4 h. p.

Kuhn & Tische, fabricants,
Reeonyillier (Suisse).

Houvement«, boites, cadrans et emballages de montre«.

If* 11,676. — 15 däcembre 1899, 11 h. a.

Jämes Schneider, negotiant,
Chaux-de-Fonds (Suisse).

Moutre«,^parties de nontre«, 4tol« et lear« emballage«.

*• 11,677. — 15 d£cembre 1899, 12 h. m.

Paul Sandoz & Cie, fabricants,
Chaux-de-Fonds (Suisse).

Montre«, parties de montre«, 6tul« et lear« emballage«.

Wr. 11,678. — 15. Dezember 1899, 8 Uhr a.

The Winterbottom Book Cloth Company, Limited, Fabrik,
^ j ^ „Manchester (Grossbritannien).

Zeichnnngsleinwand.
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BTr. 11,679. — 15 Dezember 1899, 8 Uhr a.

The Winterbottom Book Cloth Company, Limited, Fabrik,
Manchester (Grossbritsnoien).

Zeichnnngaleinwaud.

THEVELLUM

TRACINCCLOTH

N?_ .Tos

Löschung. — Radiation.
La marque n° 41,036, enregistrde pour cnirs äu nom de A. Lapierre ä

Orbe, ä 6t6 radide le 46 dhcembre 4899, sur la demande du ddposant.

Nichtamtlicher Teil — Partie non ofOcielle
Spinner und Weber In Deutsehland.

Hierüber schreibt Dr. Walter Borgius in dem «Oesterreichischen
Handelsmuseum»: Die deutsche Baumwollindustrie ist seit einiger Zeit aul dem
kritischen Punkte angelangt, den in Staaten mit aufblühender industrieller
Entwicklung und schutzzöllnerischer Handelspolitik die am Export beteiligten

Gewerbszweige selten ganz vermeiden können: dem Punkte nämlich,

wo sich innerhalb der Branche selbst tiefgehende Interessengegensätze
geltend machen. Wie auf vielen anderen Gebieten — Soda und Seife,

Eisenwerke und Maschinenbau, Spiritusbrennerei und Liqueurfabrikation,
etc. — so sind sich neuerdings auch in der Baumwollbranche die Produzenten

des Halbfabrikates und die der versandfertigen Ware ihres princi-
piellen Gegensatzes bewusst geworden und in zwei scharf geschiedene
feindliche Lager auseinandergegangen.

Es ist dies wesentlich als Folgeerscheinung der neueren Handelspolitik

anzusehen. Als dieselbe im Jahre 4878 inauguriert wurde, giengen
beide Gruppen noch miteinander Hand in Hand. Beide waren damals noch
ziemlich wenig entwickelt, vor allem die Spinnerei. Der Jahresverbrauch
von roher Baumwolle belief sich durchschnittlich

4876/80 auf 424,549 t oder 2,86 auf den Kopf der Bevölkerung,
4898 « 343,356 t » 6,30 »«««.»Die Zahl der Spindeln wurde geschätzt: 4875 auf 4,2 und 4898 auf

7,9 Millionen.
Andererseits war die Konkurrenz des Auslandes in Baumwollgarnen

ausserordentlich fühlbar. Ks war also erklärlich, dass sich in den süddeutschen

Spinnerkreisen starke Tendenzen auf Abwehr dieser durch hohe
Zollsätze geltend machten. Die Spinnerei.hatte in diesem Kampf um die
Abkehr von der bisherigen freihändlerischen Handelspolitik den nicht zu
unterschätzenden Vorteil für sich, dass sie in einer relativ recht kleineu
Anzahl von Grossbetrieben konzentriert und die Betriebstechnik und
Produktionsweise in allen wesentlich die gleiche war, so dass ihre organisatorische

Zusammenfassung zu gemeinsamem Vorgehen keinen Schwierigkeiten

begegnete. Demgegenüber sind die garnkonsumierenden Gewerbszweige

nicht nur an sich zahlreich und im einzelnen sehr verschiedenartig
(Weberei verschiedenster Baumwollen-, Halbwollen-, Halbsoiden-, Halbleinen-
stoSe, Wirkerei und Strumpfwarenfabrikation, Weisswaren-, Spitzen- und
Gardinenproduklion, Zwirnerei, Stickerei u. a. m.), sondern sind auch
betriebstechnisch weit mehr decentralisiert: besonders zeigten Endo der
siebziger Jahre Kleinbetrieb und Hausindustrie noch eine bedeutende
Ausdehnung. Selbst 1882 noch waren von den in der Baumwollweberei
beschäftigten Personen nur in der Baumwollspinnerei "/=° in
Grossbetrieben thätig.

So gelang es denn den Spinnern, die hohen Zollsätze des 79er Tarifs
für Garne durchzudrücken, denen die für Baumwollwaren' nur eben
entsprachen. Bald aber kam der Rückschlag.

Wenn die Weber etc. den Spinnern zur Erlangung ihrer Zollwünsche
behülflich gewesen waren, so geschah das im Vertrauen darauf, dass diese
nun ihr feierliches Versprechen wahr machen und unter dem Schutze der
neuen Zollschranken ihre Etablissements genügend technisch ausgestalten

.unc|( erweitern würden, um in absehbarer Zeit den Garnbedarf des
deutschen Marktes quantitativ wie qualitativ mit eigener Produktion
decken zu können. Es ergab sich aber bald, dass sie hiezu gar nicht im
stände, waren. Wohl nahm die Grob-Spinnerei einen erfreulichen
Aufschwung, die Feinspinnerei aber, und zwar schon von recht niedrigen
Nummern ab, blieb nicht hur hinter dem dauernd und stark steigenden
Bedarf zurück, sondern zeigte überhaupt keine Ansätze zur Weiterentwicklung";

die* wenigen Versuche, die .hier und dort gelegentlich gemacht
wurden, scheiterten an den 'tatsächlichen Verhältnissen.
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Einmal fehlt nämlich dem deutschen Klima die Gleichmässigkeit und
Feuchtigkeit, welche für die Beinspinnerei unerlässliche .Vorhedingung ist.
Die Versuche, durch künstliche Erzeugung feuchter Luft in den
Fabrikräumen dies zu paralysieren, haben keinen Erfolg gehaht, hauptsächlich
weil der unvermeidliche mehrtägige hinnenländische Transport hinreicht,
um der im Ballen geknickten und zusammengepressten Baumwollfaser die
für die Herstellung feinerer Nummern erforderliche Weichheitjund Schmiegsamkeit

zu rauhen. Dazu kommt noch ein Weiteres. Der relativ geringe
Bedarf des durch hohe Schutzzölle abgeschnittenen inländischen Marktes
würde für sich allein eine deutsche Feinspinnerei nur ungenügend alimen-
tieren; auf Export von Feingarnen ist gar nicht zu rechnen, ganze Etahlisse-
ments für die Produktion einer oder einiger weniger Nummern einzurichten
lohnt nicht, und ein öfteres Wechseln der Nummern nach der jeweiligen
Konjunktur beeinträchtigt die Produktion. So hahen die Spinner denn
ihre Versprechungen in den Wind geschlagen und sich samt und sonders
der Grobgarnspinnerei zugewandt, die im Laufe der Jahre sich dermassen
entwickelt hat, dass ihre Ware der englischen Provenienz durchaus
gewachsen ist und vielfach billiger als diese angehoten wird. Mit vollem
Hechte wird angesichts dieser Sachlage gellend gemacht, dass die
Zollsätze nunmehr erniedrigt, beziehungsweise aufgehoben werden müssten,
da sie teils überflüssig geworden sind, teils sich als nutzlos erwiesen
haben, ausserdem aher durch den ganz gewaltigen Preisfall der Rohbaumwolle

— der Durchschnittspreis für middling Orleans war 1878/80 63/» d,
1897/98 3'/» d in Liverpool — sich de facto verdoppelt haben. Die Spinner
aber weisen nicht nur dies rundweg von der Hand, sondern verlangen
sogar Wiederherstellung der vollen Sätze des 1879er Tarifs, welche
anfangs dieses Jahrzehntes ein wenig ermässigt wurden.

Nun hat sich aber die Marktlage seit Aufstellung des 1879er Tarifs
auch für die garnkonsumierenden Industriezweige erheblich verschohen.
Während die deutsche Spinnerei technisch wenig fortschritt und sich
quantitativ noch nicht verdoppelte, hat sich die Weherei und die verwandten
Industrien im Laufe der letzten zwei Jahzehnte gewaltig entwickelt und
ist die bedeutendste Exportindustrie Deutschlands geworden, der äusserst
wenig an einheimischen Schulzzöllen, sehr viel aher an billigem Material
und freier Bewegung auf dem Weltmarkte gelegen ist. Wie gross ihr
wirtschaftliches Uebergewicht ist, geht einigermassen daraus hervor, dass den
etwa 50,000 in der Spinnerei beschäftigten Personen ca. 350,000 in der
Weberei und den wirtschaftlich von ihr abhängigen Betrieben gegenüberstehen,
und die Zahl der Betriebe verhält sich gar wie 1 :14 und bei Einrechnung
der Veredlungsgewerbe sogar wie 1 : 30.

Die Weberei und die ihr verwandten Industrien hahen sich nun in
den letzten Jahren auch ihrerseits zu Verbänden zusammengethan. Anfangs
Oktober 1898 tauchten plötzlich Gerüchte in der Presse auf, die bald auch
Bestätigung fanden, dass die verschiedenen Verbände der deutschen Spinner
sich in aller Stille zu einem veritablen «Ringe» vereinigt hätten, der keine
geringeren Absichten habe, als die Garnpreise nach Möglichkeit zu erhöhen,
Mindestpreise für die gangbarsten Sorten festzusetzen, gegebenen Falles
Betriebseinschränkungen vorzuuehmen und sogar die Ueberschüsse der
einheimischen Produktion mit Hülfe von Exportprämien aus der Verbandskasse

im Ausland unterzubringen.
Von Seite der Spinnervereinigungen wurden diese Nachrichten zwar

sehr eifrig dementiert; jedoch ist, wie Borgius versichert, folgendes
festgestellt :

Am 20. September .d. J. hat die Vereinigung sächsischer Spinnereibesitzer

eine Versammlung abgehalten, an welcher sich auch Vertreter des
Verbandes rheinisch-westfälischer Baumwollspinnereien und der nord¬

bayerischen Spinner beteiligten. Auf dieser Versammlung wurde die
etwas gedrückte. Marktlage des Gammarktes erörtert, es wurde geklagt, dass
beispielsweise middling Baumwolle in Bremen von 36 Pfg. am 1. Sept
1897 auf 33 am gleichen Datum des laufenden Jahres gesunken sei, 20er
Ceopsgarne in demselben Zeitraum von 62 auf 52 Pfg. per '/» kg, dass
rheinische 20er Watergarne mit 45 Pfg. ah Spinnerei verkauft. wurden,
während die englische Parität 48 Pfg. betrüge, u. dgl. m. Angesichts dieser
Sachlage verhandelte' man über Preisregelungen, und zwar wollten die
sächsischen Spinner aldbald bis Nummer 32 Preisfestsetzungen treSen,
während die westdeutschen sich vorderhand nur bis zur Nummer 28
verstehen wollten. Hierüber kamen denn Abmachungen zu stände, denen sich
im weitern Verlauf auch noch die schlesischen Spinner anschlössen; die
nordhayrischen und süddeutschen haben zwar ihren Beitritt noch nicht
erklärt, doch wird derselbe ebenfalls erwartet, so dass in absehharer Zeit
das nationale Kartell geschlossen sein dürfte. Betriehseinschränkungen hat
man vorläufig nicht angebahnt; Haupthinderungsgrund scheint die Rücksicht
gewesen zu sein, dass bei einer solchen eine beträchtliche Anzahl Arbeiter
zum Uebergang in ändere Industrien gedrängt werden würden, deren
Wiedergewinnung nach Ueberwiadung der augenblicklichen Marktlage Schwierigkeiten

machen dürfte. Dagegen hat man thatsächlich mit Erfolg den
Versuch gemacht, die starken Vorräte ins Ausland abzuwerfen, welche
sich infolge einer grossen Vermehrung der Spindelzahl, namentlich in
Rheinland und Westfalen (von 1,048,760 im Jahre 1892 auf 1,714,539 in
1898) im Lnlande aufgehäuft und eine lokale Ueherproduktion erzeugt hahen.
Und zwar sei ein Teil der durch billigeren Verkauf im Auslande für den
einzelnen Produzenten entstandenen Verluste durch die Verbandskasse
ühernommen worden. Die Angahe, dass die Verabredungen und Massnahmen
nur ganz vorübergehende sein sollten, erscheine wenig glaubhaft

Das neue Kartell hahe in den Kreisen der Baumwollgarnkonsumenten
lebhafte Erregung hervorgerufen. Die dadurch geschaffene Lage sei eine
recht nachteilige, die allgemeine Konkurrenzlage auf dem Weltmarkte
werde dauernd schwieriger. Dem nicht direkt interessierten Beohachter
führe der Vorgang wieder einmal recht deutlich alle Nachteile und
verhängnisvollen Konsequenzen des Hochschutzzolles vor Augen: Zuerst wird
im Inland eine Ueberproduktion künstlich gezüchtet, diese drückt die
Preise, so dass die einheimische Industrie binnen kurzer Zeit sich gleich
ühlen Konkurrenzverhältnissen ausgesetzt sieht, wie vor Auftürmung der
Zollmauer. Dies führt zur Vertrustung der Produktion, die im Uebermass
erzeugten Waren werden zu Schleuderpreisen ins Ausland abgeschohen,
wärend der inländische Konsument die Zeche zu bezahlen hat und die
konsumierende einheimische Industrie in ihrer Weltmarktstellung
nachhaltig geschädigt wird.

AuUadlMke Basken. — BuqaM 6trangfcres.
Banqu* fAnflftarra.

7 decembre. 14 ddcembre. 7 ddcembre, 14 ddcembre.
£ £ £ £

EncaiiM mdtalfifit 18,961,594 18,008,169 BMeta-ämi* 46,866,966 44.941,360
Rdaerre de billet* 17,220,666 16,343,960 Ddpdt* pnbllc* 6,362,091 6,666.626
Effet* et iTincea 12,060,880 30,151,662 Däpöt» particulier* 36,217,743 36,767,369
Valeor* publique* 29,486,999 12,060,880

Banqu* natlanal« da Balflqo*.
7 d&embre. 14 dfcembre. 7 ddcembre. 14 ddcembre.

fr. fr. fr. fr.
EncalM 112,663,086 110,263,417 Circnlat. de billet* 643,366,640 647,744,010
Portefeuille 460,166,869 447,270,078 Comptes-courant* 72,392,602 62,668,846

ADDOucen-Pacht:
Rudolf Mosse, Zürich, Bern etc. Privat-Anzeigen. — Annonces non officielles. Rdgie des annonces:

Rodolphe Mosse, Zurich, Berne, etc.

Hypothekarkasse des Kantons Bern.
Dieselbe vergütet von heute an für

Einlagen auf neue Kassascheine
auf 2 Jahre fest, einen Zlna von

Ol

Zinsfuss für sämtliche Spareinlagen vom 1. Januar 1900 an:
a) Für Beträge bis auf Fr. 5000 4°/o.
o) Für Summen von Fr. 5000—10,000 33/4°/b. (1868)
c) Für grössere Beträge 372 °/°-

: Stempel und Staatssteuer trägt die Anstalt. :

Bern, den 15. Dezember 1899. Hypothekarkasse.

Die Patente
für neuartige
Eismaschine f. Handbetrieb
und ausgezeichneten (1829)

Feuerloschapparat
ohne Maschinerie, sind zu verkaufen
eventuell gegen Gewinnbeteiligung zu
belehnen. Offerten sub 0 4232 Lz ah
Haasenstein & Vogler, Lnzera.

Von einer bekannten, leistungsfähigen
deutschen (1851)

werden grössere Händler, Agenten
Kantonsvertreter oder brauchekun
dige Provisionsreisende für kleiner«
oder grössere Gebiete gesucht

Offerten unter F. J. M. 104 an
Bndolf Moese, Basel.

Kaufmann, Schweizer,
mehrere Jahre im Ausland ansässig gewesen, der deutschen, französischen
und englischen Sprache vollkommen mächtig (gute Kenntnisse auch im
Spanischen und Italienischen), Buchhalter und Korrespondent sucht

w enriarcsuex>.Maff:elle
in grösserer Firma oder Verwaltung. Referenzen I. Ranges. — Offerten gefl.
unter Chiffre Z a g E 496 an Buaolf Mosse, Bern. (1872)

Motorwagen -Vertretung.
Eine grosse Motor-Fabrzeug-Fabrik wünscht einer gut

eingeführten und solventen Firma den Alleinverkauf ihrer
Automobilen für Bern, Wallis, Basel, Solothurn anf feste Rechnung
zn übertragen.

Sofortige Anschaftung eines Wagens Bedingung.
Offerten unter Chiffre J. E. 9109 befördert Badolf Bosse in

Berlin S» * (1870)

Direkter Sammelverkehr Zürich-Italien.
Regelmässige Waggons mit beschleunigter Lieferzeit.

Abfertigung an der IUI. Grenze bei «ahn und Zollamt dnrch eigenes Personal.
Innocente Mangili, Mailand,

Internat Speditionshaus (1840)

0 (gegründet 1816). %
Filialen: Chiasso, Lulno, Verona, Genua, Monza, Berlin, Mannheim,

Hamborg.

Güterverkehr Holland-Schweiz.
Nachdem infolge der Trockenheit viele für den Rheintransport bestimmte

Güter per Bisenbahn befördert werden müssen, empfehlen sich die
Unterzeichneten zur Erteilung von Uebernahmeu und Auskunft aller Art für Transporte

ab Rotterdam, Amsterdam, Dortreoht, Vlissingen etc.

Hediger & C°, Basel,
(1821) Agentur der Niederländischen Staatseisenbahnen.
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Chemin de fer Vevey-Chätel St-Denis.
MM. les souscripteurs ä cette entreprise sont convoqufe en

Assembl^e constitutive
pour le jeudi, 28 d6cembre prochatn, ä 4 heures de l'apres-midi, ä l'Hdtel-
de-Ville de Yevey, salle du conseil communal.

Ordre du. jour:
1° Constitution de la soci£t£ conformdment au code föddral des obli¬

gations et constatations ldgales.
2° Adoption des Statuts.
3° Nomination du conseil d'administration.
4° Nomination des contröleurs.
5° Propositions individuelles.

Au nom du comitß d'initiative,
(1848) Le President: Le Secretaire:

F. Clhollet. F. ©illldron.

Schweizerische Verlags-Drncherel, Basel.

Ordentliche Generalyersammlnng
Freitag, den 29. Dezember 1890, abends 7 Uhr,

im Lokale der Gesellschaft, Steinenbachgasse 40.

Traktanden:
1) Vorlage der Rechnung und des Berichts pro 30. Juni 1899.
2) Bericht des Rechnungsrevisors.
3) Abnahme der Geschäftsrechnung pro 30. Juni 1899 und Decharge-

Erteilung.
4) Ergänzungswahl des Verwaltungsrates.
5) Wahl des Rechnungsrevisors pro 1899/1900.

Nach erfolgter Deponierung der Aktien bei unserer Geschäftskasse werden
die Zutrittskarten bis und mit Mittwoch, den 27. Dezember 1899 verabfolgt
und kann die Geschäftsrechnung nach § 9 der Statuten eingesehen werden.

Basel, den 16. Dezember 1899.

(1873) Der Verwaltnngarat.

Die Stadtgemeinde Laufenburg (Aargau) sucht zur Ausführung der
städt. Wasserversorgung bei einem oder mehreren Kreditoren ein

Anlehen von Fr. 180,000
gegen mehrfache Pfandsicberfaeit zu kontrahieren, das nach Wunsch der
G äubigerschaft in verschiedenen Raten im Laufe des Jahres 1900 gestellt
werden kann. Prospekte stehen zu Diensten. (1869)

Anmeldungen an den

Gemeinderat Laufeiiburg.

R. & E HUBER, Pfäffikon (zürich)

Drahtzieherei und Verzinnerei.
Leitungsdraht and Kabel für Kraftübertragungen, Beleuchtungen,

Sonnerien, elektr. Apparate eto. (85i)

Gummi- n. Gnttapcrchawaren-Fabrik.
Mechanische Draht- u. HanfiseilereL

Leonhardi's Tinten,
Specialität: 8taft.ui.chr und beglaubigte

Eisengallus-Tinten, EX 1.
Infolge besonderer Herstellung von unübertroffener

Gttte und billig, weil bis zum letzten Tropfen
klar und verschreibbar. (1098)

Das Beste m Bttcber. Mten, Dokumente
und Schriften aller Art.

Kopiertinten, Schreibtinten, farbige Tinten,
iniisB. Leim -una. Summ!

Stempelfarben, Stempelkissen
Autographic- nnd Hektographentinten

HekUgraphtn-Maii* und -BlllUr.

Aug. Leonhardi, Dresden
Chem. Tintenfabriken, gegr. 1826.

Erfinder und Fabrikant der weltberühmten

MT Aiizarln-Schreib- n. Kopiertinte
Uiohtaaulgete, haltbarete und ttefbobwam werdeden SlHngaUoi-

tinte Klaue L

Kündig, H undlerii «fc C%
Uster (£1 Zürich).

Spezialfabrik für hm
Schmirgel-, Schleif- und Poliermaschinen

nnd Schmirgelwaren jeder Art (i86)

HT h'nfffafomi ^für Sohmiedefeuer, sowie zum Entlüften von Fabriken, Restaurants eto.

Complete Entstaubungs- und Spänetransport-Anfagen
nach bewährtem System für alle Holzbearbeitungs-Etablissemente.

Vereinigte Mühlen in Goldach.

Widerruf der ausserordentlichen Generalversammlung
vom 22. Dezember 1899.

Die ausgekündigte ausserordentliche Generalversammlung der Aktionäre
wird einstweilen verschoben. (1875)

Goldach, den 15. Dezember 1899.

Der Verwaltungsrat.

Portland-Cementfabrik Lägern
Ober-EShrendingen.

Laut Beschluss der Generalversammlung vom 11. Dezember ist den Herren
Aktionären ein Vorzugsrecht gemäss § 7 der Statuten einzuräumen für den
Bezug der bereits am 1. November i899 voll gezeichneten

5 °/o Obligationen-Anleihe von Fr. 220,000
eingeteilt in 220 Obligationen ä Fr. 1000 mit Semester-Coupons.

Bezügliche Gesuche sind bis spätestens 31.Dezember 1899 unserem Hauptbureau

Zürich (Metropol) einzureichen. (1858)
Zürich, den 12. Dezember 1899.

Der Verwaltnngsrat.

Anleinen der Eiuvobiiergeieiiiile Langeüal
von Fr. 360,000 nnd Fr. 109,000.

Die Coupobs pro 31. Dezember 1899 werden vom 20. ct. hinweg u
unserer Kasse eingelöst. (1867)

Ijangenthal, den 15. Dezember 1899.

Leihkasse in Langenthal.

Solothurner Kantonalbank.
An unserer Kasse werden bis auf weiteres

4v|o Obligationen (1687)

in nmden Summen von wenigstens Fr. 500 ausgegeben. Dieselben sind von
3 zu 3 Jahren kündbar nnd werden nach Wunsch auf den Namen oder
Inhaber ausgestellt

Die Direktion.
Ateliers de constructions ntecaniques de Vevey.

MM. les actionnaires sont avisds que le conseil d'administration a ddcidö
de faire appel du troisi&me - quart du capital-actions deuxiöme Amission, soit
fr. 125 par litre.

Les versements seront recns du 5 an 10 Janvier prochain par les
maisoos de banques: Credit dn Leman et Chavannes de Palezieux & Cle.,
ä Vevey.

La quittance de ce deuxiöme versement devant Atre libellöe sur les titres,
MM. les actionnaires sont prids de döposer leurs actions en eflectuant les
versements.

(1823) I«« conaell d'administration.

Specialdienst Zürich-Italien
mit direktem Verlad oud beschleunigter Lieferzelt.

Ausnahmepreise für Bezüge ab Berlin,
ab Mannheim und den Bheingegenden, ab Hamburg, Rotterdam, Ant¬

werpen, Le Hävre und englischer Provenienz.

H Feste Frachtübernahmen, sowie Auskünfte über Zollverhältnisse werden
umgebend erteilt — lelephon Nr. 125 (und Nr. 4810J.

Zuverlässige, prompte Besorgung der Oamionnage.

Thurnheer & Fluck, Zürich,
(18&2) iutern&t. Spedüloo. Camloonage.

Tünfgaiuictie Kantonalbant in ^einlelöan.
Filialen Id Amrisweii, Bischofszell, Fraoenfeid and Romanskorn,

Agentur in Krenziingen.

Wir sind bis auf weiteres Abgeber von (1761)
4°/o Namen- oder Inhaber-Obligationen unserer Anstalt, gegenseitig 1

bis 5 Jahre fest, und nachheriger sechsmonatlicher Kündigung.
Der Zinsfuss für Sparkassaeinlagen beträgt 3®/< °/° ab Neujahr 1900.
Einzahlungen nehmen ausser den Bankbureaux entgegen:

in Zürich: Herren C. W. Schlüpfer & Cie.
» Basel: » Ehinger & Cie.
» St. Gallen: » Wegelln & Cie.
> Bern: » von Ernst & Cie.
* Glarus: Glarner Kantonalbank.

Di© Direktion..

Le Credit Foncier Neuchätelois
dmet actuellement des

Obligations fnncieres, int. 41«
ä cinq ans de terme en coupures de fr. 500. (I59r)

Neuehätel, le 5 octobre 1899.

La Direction.
Die Buchdruckerei JENT & G" in Bern

emiflehlt sieb dem Tit Handelsstande zur Anlertigmig aller Torkommenden Formulare.
Basohe und geschmackvolle Ausführung.

Buchdruckerei JENT & O in Bern. — Imprimerie JENT & O i. Berne.


	

